
Atelier	Plantons	!	
Mars	2022	
Centre	nature	de	la	libellule	 	
	
Les	semis,	étape	par	étape	

1.	récipients	

Dans	le	commerce	on	trouve	des	caissettes	à	semis	compartimentées	ou	pas,	avec	
plateau	en	dessous.	

Des	pots	de	yaourt,	des	barquettes,	des	bouteilles	PET,	des	canettes,	des	berlingots	avec	
fonds	percés	ou	des	godets	improvisés	en	papier	font	aussi	l’affaire.	Il	faut	aussi	une	
soucoupe,	ou	plateau,	en	dessous	pour	éviter	les	inondations.		

2.	terre	

Le	substrat	utilisé	pour	un	semis	doit	être	drainant,	léger	et	fin.		

A. En	magasin,	un	terreau	à	semis	prêt	à	l'emploi,	ou	presque,	car	il	est	souvent	
nécessaire	de	lui	ajouter	du	sable	et	du	compost	tamisé.		

B. Terreau	pour	semis	fait	maison	en	mélangeant	de	la	terre	de	jardin	à	du	compost	
et	du	sable,	le	tout	finement	tamisé.		

C. Terreau	naturel,	celui	des	feuilles	d’arbres	compostée	durant	2	ans,	soit	sur	le	sol	
de	la	forêt,	soit	par	un	tas	de	feuilles	mortes	au	fond	du	jardin.	

3.	semer	les	graines	

Utilisez	des	graines	bio	(et	pas	de	F1)	!	Vous	pouvez	aussi	récolter	vos	propres	graines	
ou	les	échanger	à	un	troc	de	graines.	

Tassez	très	légèrement	le	terreau	dans	les	récipients.	

Répartissez	les	graines	de	façon	homogène.	Semez	le	plus	clair	possible,	une	par	une.	
Pour	les	plus	fines,	placez-les	à	la	surface	de	la	terre	et	enfoncez-les	légèrement	avec	le	
doigt	avant	de	recouvrir	délicatement	de	terre.	Le	recouvrement	de	la	graine	se	fait	en	
fonction	de	sa	grosseur,	la	règle	générale	consistant	à	l'enterrer	à	une	profondeur	égale	
à	2	à	3	fois	leur	diamètre.	

Saupoudrez	le	tout	de	sable	et	de	charbon	de	bois	pour	lutter	contre	la	fonte	des	semis.	

4.	placer	et	arroser	

Les	3	conditions	indispensables	pour	une	bonne	germination	sont	la	chaleur,	l’humidité	
et	la	lumière.	Il	n’y	en	a	généralement	pas	assez	derrière	la	fenêtre	et	il	faut	sortir	les	
plants	lors	de	journées	chaudes	(>10°C	et	du	soleil).	L’idéale	est	une	serre,	en	faisant	
attention	aux	température	supportable	par	chaque	espèce.	

	



Arrosez	en	pluie	très	fine,	à	l'aide	d'un	pulvérisateur	(ou	d'un	atomiseur).	Le	substrat	
doit	être	juste	humidifié	;	l'arrosage	sera	donc	délicat,	sans	remuer	les	semis.	Autre	
possibilité,	faire	tremper	les	godets	dans	l’eau.	

La	terre	doit	doit	toujours	être	humide,	mais	pas	trempée.		

Vous	pouvez	recouvrir	le	tout	de	papier	ou	de	sac	plastique	pour	bien	garder	l’humidité	
au	tout	début	et	l’enlever	lorsque	ça	germe.	

5.	repiquage	et	renforcement		

Les	prochaines	semaines,	vous	devrez	être	vigilant.	Une	fois	que	quelques	feuilles	se	
sont	développées	et	que	les	cotylédons	ont	séchés,	il	faut	repiquer	dans	des	pots	plus	
grands	et	bien	arroser.	Aidez-vous	d’une	fourchette	pour	sortir	les	mottes.	On	peut	
utiliser	des	fonds	de	bouteilles	en	plastique,	percées	au	fond,	comme	pots	plus	grands.	

Avant	de	planter	à	l’extérieur,	il	faut	renforcer	les	plantons	en	les	mettant	la	journée	à	
l’extérieur.	Attention,	certaines	espèces	supportent	mal	le	soleil	direct,	il	faut	les	placer	à	
la	mi	ombre,	par	exemple	sous	un	arbre	ou	une	cagette.	

Préférer	une	journée	couverte	pour	transplanter	définitivement	à	l’extérieur	pour	ne	
pas	«	brûler	»	les	plants	lors	d’une	journée	trop	chaude	et	à	fort	ensoleillement.		

	

 

 



 

 



Plan	de	semis	-	mars	2022	

	

	

	

	

	

	

	

	

	

	

	

	

	

	

	

	

	

	

	

	

	

	

	

	


